
 

L’INCARNATION : UN MYSTÈRE D’AMOUR  

 

  
Le 25 mars, fête de l’ANNONCIATION dans l’Église, met en valeur, bien entendu, 
l’accueil libre d’une nouvelle bouleversante de joie, pour Marie de Nazareth. 
La Nouvelle soulignait d’abord, à la une, la décision de Dieu de prendre chair au 
milieu de nous. 
 
Deux décisions renversantes qui nous crient l’Amour de notre Dieu, Sagesse 
Éternelle ! La page méditative qui suit, écrite par Pierre Marot, Ami de la Sagesse, 
nous permet d’entrer dans une BONNE NOUVELLE, inépuisable de tendresse et 
d’À-Venir ! Laissons-nous bercer le cœur et l’esprit ... 

 

 

 

L’INCARNATION : UN MYSTÈRE D’AMOUR  

 

Pierre Marot, Ami de la Sagesse 

 

 

Texte méditatif (à lire lentement avec des pauses pour laisser descendre …) 

 

Vous souvenez-vous de la 6e question du petit catéchisme du Québec ?  (pour les plus vieux 

d’entre nous!) Où est Dieu? La réponse vous vient spontanément ! Si Dieu est partout, il est 

donc en chacun de nous. Dieu vit en nous! O mystère de l’amour qui invite à l’intimité, à 

la proximité. C’est pourquoi, il s’incarne en chacun(e) de nous. Dans l’Évangile de Jean, 

Jésus proclame que le ciel est au-dedans de nous. (Jn 14, 23) À la Samaritaine, il annonce 

que l’eau qu’il lui donnera deviendra en elle, source d’eau jaillissante en vie éternelle. (Jn 

4) Tout se passe en dedans de nous … 

 

Montfort au no 65 de « L’AMOUR DE LA SAGESSE ÉTERNELLE » nous parle du désir 

de la Sagesse pour l’humain, à ce point qu’Elle écrit une lettre d’amour à l’humanité dans 

le livre biblique de la Sagesse. Son désir est si grand qu’elle a besoin des humains pour 

être heureuse.  Au no 66 de l’ASE, la Sagesse s’écrit: « C’est vous que je désire, c’est 

vous que je cherche; c’est vous que je réclame. Écoutez, venez à moi; je veux vous rendre 

heureux. » 

 

Depuis toujours, Dieu est déjà là. Il est toujours « rendu » ! C’est nous qui devons répondre 

à son invitation. Il a fallu Jésus pour laisser filtrer, dans toute sa beauté, la lumière divine. 



Comme dit Jean : « La Lumière luit dans les ténèbres. Les ténèbres ne la saisissent pas. » 

(Jn 1,5)  Il a fallu Jésus, dans sa liberté de Fils, pour laisser jaillir la Lumière divine ! 

 

 

 
 

R/ « Venez chez moi … » 

 

Pour nous aider à mieux saisir le mystère de l’Incarnation, j’emprunte à Maurice Zundel 

ses paroles lumineuses et touchantes : « Que se passe-t-il dans cette Humanité de Jésus 

qui commence d’exister dans le sein de Marie? Ceci justement : qu’elle est 

immédiatement dépouillée de tout moi humain, ce moi animal, ce moi propriétaire, ce moi 

dans lequel nous retombons sans cesse, ce moi qui s’oppose en nous à la lumière, ce moi 

qui fait de Dieu une caricature et une idole. Ce moi en Jésus n’existe pas. Son Humanité 

ne peut pas coller à soi. Elle est complètement, complètement purifié, radicalement libérée 

de ce moi-pesanteur pour ne subir que l’aimantation, l’attraction du Moi-Divin, de ce Moi 

où « Je est un autre », du Moi du Verbe qui n’est qu’une relation vivante au Père. 

 

Donc en cette Humanité, non pas comme la nôtre qui gravite autour d’un moi animal, 

opaque, limité, propriétaire, en Jésus, l’Humanité gravite autour de ce Soleil, elle subsiste 

en Lui, c’est son Seul et Unique Moi. (...) Humanité diaphane, une Humanité infiniment 

dépouillée, une Humanité si pauvre d’elle-même qu’elle ne peut qu’exprimer l’Autre et 

en elle, comme dans la Trinité, en elle au maximum, «Je» est un «Autre». 

 (M. Zundel, « Je parlerai à ton cœur », Anne Sigier, 1990, p.149)    

 

R/ « Jésus, Sagesse incréée, venez chez moi. Jésus, Sagesse incarnée, venez chez moi. 

Avec vous, quoi de plus doux ? Mais quel enfer d'être sans vous ! 



    

 Le tableau de l’Annonciation d’Antonello da 

Messina, vers 1474, éternise le moment précis où 

Marie comprend le désir du Père et accepte ! Son 

visage est comme le livre: ni ouvert ni fermé, elle 

est tournée vers son intérieur. 

Ce geste étrange de la main droite qui se lève 

doucement vient nous dire: « Bien oui! J’ai 

compris, j’accepte et je prends tout ce que Dieu 

m’envoie! » 

Marie dépasse sa surprise, sa peur, son 

incrédulité et accepte la volonté divine. 

 

Conclusion 

 

 Marie nous invite à l’acceptation de ce que la 

Vie nous offre. Dans cette acceptation, il y a 

une intention de rester présent dans l’action, 

mais différemment : dans la lucidité et le 

calme. Dire oui à ce qui nous arrive ne signifie pas une résignation ni un renoncement à 

agir et penser sur notre réalité présente. 

  

Selon St Bernard de Clairvaux, Marie aurait pu dire :   

 
« Qu’il me soit fait selon ta Parole. Que la Parole fasse de moi ce que dit ta Parole. Que la Parole qui 

dès l’origine était auprès de Dieu se fasse chair de ma chair selon ta Parole. Que s’accomplisse en moi, 

je T’en supplie, non pas la parole proférée, qui est transitoire, mais cette Parole que j’ai conçue pour 

qu’elle demeure : Celle qui s’est revêtue de chair, et non ce vain souffle. Qu’elle ne soit pas seulement 

perceptible à mes oreilles, mais visible à mes yeux, palpable à mes mains, et que je puisse la porter dans 

mes bras. Que ce soit non la parole écrite et muette, mais la Parole incarnée et vivante: non pas ces 

signes inertes tracés sur le parchemin desséché, mais cette Parole à forme humaine, imprimée, vivante 

dans mes chastes entrailles ; non pas modelée par une plume sans vie, mais gravée par l’opération du 

Saint-Esprit. Que me soit fait ainsi ce qui jamais n’advint ni n’adviendra à personne. » 

 

Chanter et/ou écouter au complet : « Jésus, Sagesse incréée, venez chez-moi ! » 

 

Si cette prière a été vécue en groupe, on pourrait finir en se partageant ce qui nous a 

touché le plus de cette méditation … 

 

Ceux et celles qui désirent renouveler la Consécration à la Sagesse pourraient le faire 

après ce temps de méditation.   

 

HEUREUSE FÊTE DE L’ANNONCIATION  


